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Claude François 1939-1978 
Un rythme étourdissant 
"Comme d'habitude". On ne le sait pas toujours mais cette chanson qui a été 
interprétée par des dizaines de chanteurs, dans d'innombrables langues est 
l'œuvre de Claude François. Une vedette mythique des années 60, littéralement 
adulée par des générations successives d'enfants et d'adolescents (tes) surtout. 

Né à Ismaïlia en Égypte en 
1939, Claude François 
est le fils d'un ingénieur 

de la Compagnie du Canal de 
Suez. Son horizon c'est le désert. 
Son terrain de jeu, une grande 
maison blanche, luxueuse et 
feutrée où l'on se reçoit entre 
employés de la Compagnie. 
L'avenir semble tracé pour le 
petit Claude. il prendra la suc­
cession de son père comme lui­
même l'avait hérité de son père. 
La guerre en décide autrement. 
La maison est détruite et avec elle 
tombent les barrières sociales. 

Claude François se mêle aux 
autochtones, entame des virées 
nocturnes pour assister aux pro­
grammes du "Hollywood" le 
cinéma de plein air et surtout 
découvre la musique aux sons 
des mélopées orientales, dont il 
dira qu'il en retiendra un solide 
sens du rythme. Plus tard, il 
apprend le violon, la batterie, les 
percussions. En 1956, il arrive à 
Nice, est embauché comme bat­
teur dans plusieurs orchestres. 
Il faut attendre six ans pour que 
le "petit blond" d'Égypte explo­
se avec "Belles, belles, belles". 
Son premier passage à l'Olym­
pia le place d'emblée au hit 
parade des vedettes yé-yé. En 
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Lors d'un concert à Outreau 
(Pas-de-Calais) en 1964. 

1963, il déclare à "Salut les 
Copains". "ce que j'aime dans 
la vie 7 le travail bien fait, le 
soleil brûlant, les types qui n'en 
rajoutent pas. Mon rêve, c'est 
la comédie musicale." 

Véritable bête de scène, Claude 
François enchaîne les tubes sur 
un rythme étourdissant qui 
requiert une forme olympique. 
Ses chansons lui attirent une 
popularité indéfectible auprès 
des jeunes qui se retrouvent dans 
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les paroles simples qui parlent 
d'amour et de tendresse, dans 
son physique blond et lisse -
idéal aux yeux des jeunes filles. 

Des disques "à la chaîne" 
Mais Claude François est aussi 
un travailleur acharné et un 
homme d'affaires accompli. Il 
mène sa carrière d'une main de 
maître, produit des disques à la 
chaîne, met son sens de l'orga­
nisation au service des cen­
taines de gala qui mobilisent 
chaque fois une cinquantaine de 

"- personnes, crée un fan club, un 
ê; journal -podium-, ne compte pas 
it ses prestations à la télévision, 
-: se produit sur tous les conti-

nents, bref devient un véritable 
phénomène de société. Lors­
que sa mort par électrocution 
est annoncée le 11 mars 1978, 
la France entière est frappée 
de stupeur et d'incrédulité. Lè 
Moulin de Dannemois, son 
refuge, dans l'Essonne est 
devenu un lieu de pèlerinage 
pour des fans jamais consolés. 
Et aujourd'hui encore, on 
reprend ses chansons comme 
des ritournelles immortelles. Le 
tube de l'an 2000? "Ces soi­
rées-là", adaptées de l'une de 
ses plus grandes chansons 
"Cette année-là" • 
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P- Dessiné par 
Mme Claude Perchat 

Oblitération disponible 
sur place 

Timbre à date 32 mm 
"Premier Jour" 

NUMÉRO 49 

Vente anticipée 
Le samedi 19 mai de 9 h à 17 h et le dimanche 20 mai 2001 
de9hà16h . 
Un bureau de poste temporaire sera ouvert à l'Olympia, 
28, bd des Capucines, 75009 Paris. 

Autres lieux de vente anticipée 
Le samedi 19 mai 2001 de 10 h à 18 h au musée de La Poste, 
34, bd de Vaugirard, 75731 Paris Cedex 15. 

Le samedi 19 mai 2001 de 8 h à 12 h à Paris Louvre RP, 
52, rue du Louvre, 75001 Paris et à Paris Ségur, 
5, avenue de Saxe, 75008 Paris. 

Ces bureaux seront munis d'une bOÎte aux lettres spéciale 
pour le dépôt des plis à oblitérer. 
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• • • • • Claude Francois , 
1939-1978 

Vente anticipée le 19 mai 2001 
à Paris 

Vente générale 
dans tous les bureaux de poste 

le 21 mai 2001 
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C 'est à Ismallia, en Égypte, sur les rives du canal de Suez où 
travaille son père, que Claude François voit le jou~ le 1er février 
1939. Très tôt, il accompagne les mélopées orientales sur le 
tarabouca. Ce petit tambour arabe éve!lIe en lui des 
résonances profondes et, lorsqu'il doit fuir l'Egypte en 1956, 
il se retrouve à Monaco. Le jeune homme déraciné trouve la 
musique comme soutien. Très vite il se fait embaucher 
comme batteur et durant quatre ans il évoluera avec les plus 
grands orchestres de la Côte d'l\zur. À la mort de son père, 
il quitte Monaco pour tenter sa chance à Paris où il s'installe 
avec sa maman. Deux ans plus tard, après un échec sous le 
pseudonyme de Kôkô, ses efforts s'avèrent payants. La France 
découvre Claude François avec Belles, belles; belles. Il enchaîne 
avec des reprises des hit-parades américains ou brésiliens, ses 
chansons connaissent tout de suite une immense réussite. 
Mélodies simples et très rythmées aux paroles tendres 
évoquant le bonheu~ l'amour et ses vicissitudes, elles attirent 
les adolescents qui se sentent compris par le très populaire 
Clodo. Ce dernier, entouré de ses Clodettes, galvanise 
li ttéralement les foules. Vêtu de costumes scint illants, ce 
danseur aux chorégraphies syncopées, véritable acrobate, 
comble son public, lui offrant un show complet. Twist, 
rhythm'n'blues, disco; rien ne lui échappe. Qui ne fredonne 
Donna Donna; Même si tu revenais; Viens à la maison, Comme 
d'habitudf!; Le Mal-aimé, Le téléphone pleure ou encore Alexandrie, 
Alexandra ? 

Claude François incarne la période yéyé. Objet d'un véritable 
culte, il possède un fan-dub cons idérable. Auteur, 
compositeu~ producteur et éditeu~ il fonde le journal Podium 
et en fait le n° 1 de la presse pour jeunes. Il crée une agence 
de mannequins puis son parfum Eau noire. Combien de fans 
tombèrent en pâmoison; combien de jeunes fi ll es 
s'énamourèrent de ce chanteur mort prématurément, 
combien lui sont restés fidèles vingt ans plus tard? Clodo, 
encore adulé de génération en génération, témoigne bien ici 
diun talent indéniable. 

Jane Champeyrache 
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• • • • • Claude Francois , 
1939-1978 

Concepteur: 
Aurélie Baras 

D/ap. photo 
© Lecœuvre photothèque 

Imprimé en héliogravure 

C'est à Ismaïlia, en Égypte, sur les rives du canal de Suez où 
travaille son père, que Claude François voit le jour, le 1er février 
1939. Très tôt, il accompagne les mélopées orientales sur le 
tarabouca. Ce petit tambour arabe éveille en lui des résonances 
profondes et, lorsqu'il doit fuir l'Égypte en 1956, il se retrouve à 
Monaco. Le jeune homme déraciné trouve la musique comme 
soutien. Très vite il se fait embaucher comme batteur et durant 
quatre ans il évoluera avec les plus grands orchestres de la Côte 
d~zur. A la mort de son père, il quitte Monaco pour tenter sa 
chance à Paris où il s'installe avec sa maman. Deux ans plus tard, 
après un échec sous le pseudonyme de Kôkô, ses efforts 
s'avèrent payants. La France découvre Claude François avec Belles, 
belles, belles. Il enchaîne avec des reprises des hit-parades 
américains ou brésiliens, ses chansons connaissent tout de suite 
une immense réussite. Mélodies simples et très rythmées aux 
paroles tendres évoquant le bonheur, l'amour et ses vicissitudes, 
elles attirent les adolescents qui se sentent compris par le très 
populaire Clodo. Ce dernier, entouré de ses Clodettes, galvanise 
littéralement les foules. Vêtu de costumes scintillants, ce danseur 
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aux chorégraphies syncopées, véritable acrobate, comble son 

public, lui offrant un show complet. Twist, rhythm'n'blues, disco; 

rien ne lui échappe. Qui ne fredonne Donna Donna, Même si tu 

revenais, Viens à la maison, Comme d'habitude, Le Mal-aimé, Le 
téléphone pleure ou encore Alexandrie, Alexandra ? 

Claude François incarne la période yéyé. Objet d'un véritable 

culte, il possède un fan-club considérable. Auteur, compositeur, 

producteur et éditeur, il fonde le journal Podium et en fait le n° 1 

de la presse pour jeunes. Il crée une agence de mannequins puis 

son parfum Eau noire. Combien de fans tombèrent en pâmoison, 

combien de jeunes filles s'énamourèrent de ce chanteur mort 

prématurément, combien lui sont restés fidèles vingt ans plus 

tard ? Cloclo, encore adulé de génération en génération, 

témoigne bien ici d'un talent indéniable. 

Jane Champeyrache 
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